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É D I T O R I A L
L I G N E S P A R A L L È L E S

Six ans déjà que le tunnel de base du Lötschberg est en service. Initialement, nous

avions envisagéd’effectuer une visite du tunnel afin de tirer un bilande l’exploitation
de lanouvelle lignequi relieFrutigenà Viège. Si la visitea bel etbien été réalisée,nous

avons finalement renoncé au bilan, préférant pourcela renvoyer le lecteur au rapport

établi par l’Office fédéral du développement territorial ARE) en 20121. Principales

conclusions côté voyageurs : une augmentation de la demande quotidienne de

près de 74% 5600 personnes) entre 2007 et 2011 et une croissance de 5 à 9% des

déplacements liés à des activités professionnelles ; une amélioration de la capacité

et de la productivité, mais sans nette hausse du transfert de la route aux rails pour
les marchandises. Rencontré àBrigue, Roland Imhof, architecte de la ville, remarque

quant à lui un dynamisme des projets urbains dans le secteur de la gare. S’il admet

avoir observé un accroissement plus marqué de la population depuis 2007, il hésite à

le relierà la seule ouverture du tunnel de base.

Il nous a dès lors semblé plus intéressant de profiter du recul offert par respectivement

six annéesetun siècle d’exploitation pour revenir sur ce qu’il restedes débats

souventacharnés qui avaient accompagné ledéveloppement desdeux tunnels. Et tenter

de tirerquelquesparallèles entreeux.Principalecontroversepour le tunnel debase,

la décision de ne pas avoir percé entièrement les deux tubes sur toute la longueur du

tunnel est logiquement encore d’actualité ; en revanche, la hantise des coûts qui avait

été à l’origine de cette décision absurde n’appartient, comme souvent, déjà plus qu’à

l’histoireet n’intéresseaujourd’huiplusgrand monde.Du côtéduprojet centenaire, la
grande question quia déterminé le tracé fut de savoir si le tunnel serait emprunté par

des convois mus par des locomotives à vapeur ou fonctionnant à l’énergie électrique.

En résumé,si lesdeuxprojetsontété agitéspar desdébatssimilaires etcontribuent

tous deux à la qualité de notre réseau ferroviaire, ils portent en eux des traces indélébiles

de l’époque à laquelle ils ont été réalisés. Dans les deux cas – à l’instar de ce que

nous enseigne la physique quantiqueà une autre échelle –, nous ne saurons jamaisce

que serait la réalité d’aujourd’hui si d’autres pistes avaient été privilégiées. Et cela n’a

d’ailleursplus d’importance.

Jacques Perret

1 www.are.admin.ch/dokumentation/publikationen/00015/00459/index.html?lang=fr
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